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LE NUMERO 100 DU CWB : suiteé 
 
Pour fêter la 100ème édition du Country Web Bulletin, nous avions trouvé judicieux, dans le 
numéro de juin, que ce numéro 100 soit réalisé par les artistes eux-mêmes. Nous avions lancé 
un appel à toutes les chanteuses, tous les chanteurs et tous les groupes qui nous envoient ré-
gulièrement leurs dates et leurs informations. La consigne était de nous fournir un texte de pré-
sentation  dôune dizaine de lignes avec un mot pour le CWB, le tout accompagn® dôune photo. 
44 formations ont joué le jeu.  
 
Voici quelques retardataires pour clore le sujeté Encore un grand merci à tous. Nous souhai-
tons faire encore une longue country road ensembleé 
 
LEXIE KENDRICK & THE YEE-HAW BAND 
 
Lexie est n®e dans lôAlabama. Petite-fille du célèbre James 
A. ñWattò Watkins, guitariste des l®gendaires  ñAlabama 
Cavaliers.ò 
 
Artiste polyvalente, Lexie Kendrick est une chanteuse qui a 
su trouver sa place dans la capitale française en utilisant les 
talents de sa voix pour de nombreux doublages de films et 
lôenregistrement de plusieurs albums pour EMI France, Walt 
Disney France et Warner Music. En outre, Lexie est aussi 
comédienne et a tourné pour la TV française avec Jean 
R®no (Le Grand Bleu, L®oné).  
 
Elle a jou® le r¹le de ñLexi Laneò dans la premi¯re com®die 
musicale country, ñWild West Ladiesò en tourn®e en Europe 
et chanté pour des prestations télévisées. Depuis 2013, elle 
est une des chanteuses attitrées du célèbre Moulin Rouge 
de Paris. En 2017, elle est accompagnée par le YEE HAW 
BAND de Kevin Buckley. 
 

APRIL MAY & THE LIVE OAKS 
 
April  MAY  est  une  artiste  américaine  originaire  du  
Kentucky  vivant en France depuis  peu.  Diplômée  de  
la  prestigieuse Belmont University de Nashville TN, 
April d®montre des talents dôinterpr¯te et dôauteure  
indéniables.   
 
Elle a choisi la country music pour les exprimer car 
côest dans cette musique que sa tradition familiale puise 
ses racines.  Cette artiste généreuse, charmante, pleine 
de bonne humeur et de simplicité est un véritable 
cadeau à offrir au monde entier !  
 
Le premier opus dôApril May & The Live Oaks sortira le 
15 juin (5 compositions) sur le label indépendant Keby 
& Co. 
 
Vous pourrez les retrouver au Festival International de 
Santa Susanna en Espagne le 23 octobre prochain. 
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CCS MUSIC BAND 
 
Le CCS Music Band a vu le jour en 
septembre 2016 lors de sa première 
prestation en collaboration avec Catherine 
Bouvyer du club Any Way Country (14) 
durant laquelle le groupe a proposé un 
répertoire de musique aux chorégraphies 
100% CATALAN ! 

 
De fait, le CCS Music Band est devenu le 
1er groupe de musique exclusivement 
réservé au style Catalan.  

Il vous propose un répertoire complet dans lequel vous retrouverez vos chorégraphies 
préférées ! Demandez le répertoire ! Et ils vous l'enverront par courriel avec grand plaisir. Nous 
pouvons également vous faire parvenir sur simple demande, un devis pour une soirée musique 
Live 100% Catalan, spectacle clé en main (sonorisation par notre équipe technique) et une 
journée de stage avec des chorégraphes de CCS bien connusé Contact : 06.86.17.87.66 

 

HOLY WOOD 
 

HOLY WOOD est le trio vocal rock 
country, composé de Delphine ELBE, 
Jean Philippe HANN et Caroline 
ANDRE. Ces 3 voix se marient à 
merveille pour donner des harmonies et 
un son très américain, cette qualité et 
cette précision vocale est rare pour des 
artistes avec une vraie personnalité 
vocale en tant que soliste.  

 
En 2013 le groupe se lance dans lô®criture et la composition, ce qui donne naissance en 2014 ¨ 
leur premier album « The Holy Wood ». Ils ne sont pas passés inaperçu dans les festivals 
country de Cambrai, Mirande, Bain de Bretagneé ainsi quôau Disney Village o½ ils jouent 
r®guli¯rement au Billy Bobôs. En 2015 ils sont s®lectionn®s pour repr®senter le Hard Rock Caf® 
de Marseille au sein du Hard Rock Rising. Cette année, Jean Philippe et Delphine, lors dôun 
voyage à Nashville, ont chanté 2 chansons originales au célèbre Bluebird Café. Le groupe est 
en pr®paration dôun nouvel album qui devrait voir le jour en 2018 ®tant donn® lôemploi du temps 
chargé de Delphine et Jean-Philippe qui accompagnent Michel Sardou sur sa dernière tournée. 
 

THE PARTNERS 
 
Nous tenons à souhaiter avec du retard 
un bon anniversaire à toute l'équipe du 
CWB pour ce numéro 100. Nous 
attendons à chaque parution les 
informations de Bénévoles Passionnés. 
Nous vous remercions de la place que 
vous donnez à tous les artistes et de la 
promotion que vous faites de la Country 
Music. Votre magasine transpire la 
passion, c'est magnifique.  
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Depuis 2004  que le groupe THE PARTNERS existe, que ce soit en France ou ¨ lôEtranger, de 
Festivals aux soirées de club de danses en passant par les fêtes de village ou les soirées 
privées, que les personnes présentent soient danseurs ou auditeurs, que nous soyons 3 ou 6 
sur scène. Notre objectif nôa pas chang® : partager notre passion avec le public. 
 
Un grand merci a vous. Caroline, Cassy, Henri, Olivier, Phil  et Stéphane pour the Partners 
 
THE VINTAGE 
 

En 2015 le groupe Orvinois (Suisse) 
comptait d®j¨ 20 ans de service quôil a 
dignement fêtés une année après en 
organisant deux concerts évènements. 
Infatigable et toujours soucieux dôoffrir de 
quoi combler son public, le trio sort un nouvel 
EP 5 titres.  
 
Voilà 3 ans déjà que le dernier album « On 
The Highway 15 » est paru. Il reçut 
dôexcellentes critiques dans la presse 
country. La formation sôest depuis quelques 
années rapprochée de plus en plus de la « 
real country music ».  

 
En 2014 et grâce au mouvement « ameripolitan è lanc® par lôartiste Texan Dale Watson le 
groupe trouve enfin une ®tiquette convenable au style de musique quôil distille. Le terne ç 
country music » ne reflète plus les mêmes valeurs.  
 
Ce nouvel EP a été enregistré et arrangé au plus près de ce que la formation aime à 
communiquer durant ses concerts. Entre le son pur des merveilleuses guitares acoustiques 
manufactur®es par Charly ç himself è et lôincontournable Fender Telecaster magnifi®e entre les 
mains virtuoses de Patrice, la voix virile de David y trouve pleinement sa place.  
 
Les morceaux sont des reprises soigneusement choisies parmi les références du groupe pour 
former ensemble la couleur sonore désirée. De Johnny Cash à Elvis Presley en passant par 
lôincontournable Dale Watson, ce dernier ®tant la référence ultime. 
 
Bon anniversaire au Country Web Bulletin. Un grand merci à toute la formidable équipe pour le 
merveilleux travail quôelle fournit afin de donner une place ¨ la country et d®sormais ¨ 
lôameripolitan music en France et en Suisse. www.thevintage.ch 
 

 
 

LE COUNTRY WEB BULLETIN EST DISPONIBLE SUR COUNTRY ï FRANCE ! 

 

 

 

http://www.thevintage.ch/
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PORTRAIT : LUKE BELL  par Gérard vieules 

 

uke Bell a été élevé à Cody, au Wyoming; il est 

né à Lexington, dans le Kentucky et il a démé-

nagé au Wyoming avec sa famille lorsqu'il avait 

2 ans. Il  passe le reste de sa jeunesse au Wyoming 

et suit une scolarité au collège de Laramie. Il grandit 

et vit dans cette r®gion jusquô¨ lô©ge de 21 ans. 

A partir de ses 13 ans, il passe les étés dans le ranch 

de ses grands-parents, il conduit de vieux véhicules 

óôPick-upôô aux poign®es de portes cass®es. Il ®coute 

des chansons de Randy Travis, Merle Haggard avec 

la chanson óôOkie From Muskogeeôô et Waylon Jen-

nings. Il utilise un vieux tourne-disque trouvé dans le 

sous-sol du ranch.  

Il nôy pas de musiciens dans la famille de Luke; celui-ci raconte : « Mon grand-père était  un 

grand fan de Hank Snow et Ian Tyson, il aimait la musique de cowboy et  la poésie, alors j'ai 

grandi dans cette culture.» 

Luke passe quelques années à étudier l'agro-écologie à l'Université du Wyoming le jour et joue 

de la musique au Buckhorn Bar, la nuit. Cela ne pouvait durer longtemps, la musique a com-

mencé à évincer le travail de classe, il s'est dirigé vers les lumières attirantes des Honky Tonk 

d'Austin. "Ma vie était comme une scène de Urban Cowboy à ce moment-là", rappelle Luke. 

 

Après avoir décidé que les études 

nô®taient pas faites pour lui, il travaille 

quelques temps sur le ranch familial et 

décide de faire carrière dans la chan-

son. 

Il continue ¨ jouer au óôBuckhorn Barôô  ¨ 

Laramie  et au óôWith the folk Crowdôô; il 

crée un petit groupe, puis en 2011, il 

déménage à Austin. 

Il est difficile de trouver un personnage plus 

authentique que Luke Bell; il se complaît 

dans la musique traditionaliste enracinée 

dans le óôBakersfield Soundôô.  

Un style issu de ses premières expériences 

musicales qui proviennent de groupes 

comme Mike and the Moon Pies, Ramsey 

Midwood et autres, que Luke a écoutés dans 

le  bar óôThe White Horse Saloonôô ¨ Austin. 

Č 

L 

 

 

 

https://translate.googleusercontent.com/translate_c?depth=1&hl=fr&prev=search&rurl=translate.google.fr&sl=en&sp=nmt4&u=http://www.lukebellmusic.com/&usg=ALkJrhg6gD_LFLdFD_HVt8gD_wcOj_Z-Sw
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Dans cette ville, il joue dans les bars  comme le óôHole in the Wallôô  

et  óôThe White Horse Saloonôô. Luke devient le vagabond musical 

traversant le pays dans sa Buick óôLeSabreôô 1995 et son chien. 

 Il vit dans un petit appartement ¨ Austin et d®cide dôaller tenter sa 

chance à la Nouvelle-Orl®ans. Côest avec son copain Pat Reedy, 

¨ bord dôun  Dodge diesel de 93  quôils rejoignent cette ville, dans 

laquelle il reste six mois pour ensuite se retrouver au Wyoming, 

errant, travaillant dans des ranches pendant quelques temps et 

écrivant des chansons. 

Il prend la décision de rejoindre Nashville et commence à chanter tous les 

dimanches soir au óôDivey Santa's Pubôô dans le sud de la ville. óôJe suis 

comme ¨ ma maison au Santaôsôô, raconte Luke. 2012: Luke Bell sort un 

premier album Don't Mind If I Do enregistr® dans les studios óôThe Bomb 

Shelteróô ¨ Nashville; album qui malgr® le peu de vente, lui sert de tremplin 

pour sa carrière musicale. 

D®couvert par un responsable de lôagence WME, Luke est invit® ¨ faire une tourn®e avec Willie 
Nelson, Hank Williams Jr. et Dwight Yoakam ; sur cette tournée, il commence à être mieux 
connu. Outre sa passion pour la nature, Luke collectionne les vieux vinyls, on peut le rencontrer 
au magasin óôGreat-Escapeôô ¨ Nashville, trier et chercher ¨ travers les ann®es 45.  
 

Il aime les traditions, la culture des cow-boys et plus largement  la culture 
américaine; il reste toujours fasciné par la musique de Ray Price et 
George Jones.  

 

Il sort un album ®ponyme en 2016 sous le label óôBill Hill Recordsôô. Après 
New York City, où il s'est retrouvé avec The Boots Band avant de jouer à 
Rockwood Music Hall, Luke Bell entreprend une tournée européenne. Il 
fait la scène du festival Equiblues de Saint-Agrève en Août 2017. La voie 
du succès est ouverte pour Luke. 

 

Matt Kinman ï Fiddle, Luke Bell - Vocals, Guitar -Heather Littlefield ï Percussion, Dave Harder - Bass , Mo 
Nelligan ï Guitar (Photo Equiblues) 

 

 

https://translate.googleusercontent.com/translate_c?depth=1&hl=fr&prev=search&rurl=translate.google.fr&sl=en&sp=nmt4&u=http://www.thegreatescapeonline.com/&usg=ALkJrhhGrmGg5M6TCaD9zIlTOKZj4hAhjQ
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LE FESTIVAL OFF A CRAPONNE SUR ARZON  par Jacques 

Donjon 

 

  

Notre festival préféré fête ses 30 ans ! Chaque année des oiseaux de mauvaise augure 
nous annoncent qu'il est moribond ; Pourtant chaque année on retrouve la plupart des amis, 
ceux qu'on ne voit que trois jours par an. Il y a des défections, bien sûr, mais c'est souvent pour 
cause de santé. Ceci dit, c'était le 30e anniversaire du Country Festival. Pourtant je ne vous par-
lerai pas de Emmylou HARRIS, de ses caprices qui m'ont profond®ment d®­u é Je ne vous 
parlerai même pas de la programmation des trois jours sur la grande scène. Chaque magazine 
ou webzine Country le fera avec beaucoup plus de talent que moi. 

 

 Je préfère évoquer l'ambiance, les évènements, organisés en marge du festival : Hors 
du site. Pour le Country Festival c'est le village dans son ensemble qui se mobilise. Le Country 
Rendez Vous est un évènement et de la pharmacie à la pâtisserie chaque vitrine est décorée 
Country. Tout du moins le cliché que s'en font la plupart de nos concitoyens. Pourtant, je pense 
pouvoir affirmer que entre Radio Craponne, RCF Yssingeaux, Radio Arverne et quelques 
autres radios associatives les émissions de Country Music sont monnaie courante de l'est à 
l'ouest de la Hte Loire et plus généralement en Auvergne. Ce qui, avouons-le n'est pas le cas 
dans de nombreuses régions où Notre musique reste marginale et où les passionnés doivent 
l'écouter sur le web.  

 
Le marché du samedi matin 

est une curiosité incontournable ; 
Alors que la plupart des musiciens 
ouvrent les yeux avec difficulté de 
nombreux festivaliers ï Avec ou 
sans Stetson ï achètent avec dé-
lectation les produits locaux au 
marché du samedi matin.  

 
Charcuteries, fruits ou fro-

mages n'affichent pas forcément 
une provenance Bio sur étiquette 
verte, mais sont probablement plus 
naturels que dans certaines bou-
tiques de chez nous.   

  
Et puis il y a le festival Off regroupant chaque année des artistes qui jouent gratuitement 

devant un public de danseurs, de curieux et de quelques passionnés.  
 
Cette année par exemple, j'ai particulièrement apprécié The COUNTRY BREAKERS. De 

bons musiciens que l'on sent à l'aise sur scène. Un répertoire de titres assez peu joués par 
d'autres groupes.  

 
Nous nous sommes également arrêtés pour écouter TWANG T. Cela fait quelques an-

nées que je connais Tracey Lynn mais on a découvert dans le groupe un harmoniciste qui, à 
mon avis, vaut réellement le détour Leur répertoire puise plutôt dans les standards de la Coun-
try qui incitent à faire claquer les boots sur les parquets. Mais quand on connait l'étendue du 
répertoire de Johnny Cash on se demande pourquoi la majorité des hommages se limite à " 
Folsom Prison " "Ring of Fire" ou "Walk the line". A propos de Twang T.  

 

 



07 
 

Je les ai écoutés une pre-
mière fois le samedi, dans le camion 
sono de Radio Craponne, puis, le 
dimanche sur la petite scène dres-
sée faubourg Constant. Je ne sais 
pas si vous êtes de mon avis, je 
trouve que le son est bien meilleur 
sur la petite scène que dans le ca-
mion sono. Jusquôil y a quelques an-
nées des concerts étaient organisés 
place Croix de Mission. Je ne vous 
explique pas les embouteillages 
pendant certains concerts lorsquôune 
partie du public débordait sur la route 
de St Georges Lagricol ou traversait 
devant les voitures.  

 
Les bars de la place doivent surement regretter cette époque. Comme la plupart des an-

nées précédentes nous n'avons pas pu voir tous les groupes à l'affiche. La faute à qui ? En 
premier lieu par manque de temps. Par exemple nous sommes arrivés pour l'avant dernier mor-
ceau de PICON BLUES. Difficile de pouvoir apprécier. Quant à BUMPKINS aucun de leurs 
passages ne correspondait à nos créneaux horaires. Dommage  Il faut dire que souvent les 
heures de début de concerts sont fortement décalées par rapport à celles annoncées sur le 
programme. C'est assez rédhibitoire d'arriver à l'heure prévue et d'assister à des balances in-
terminables." Un peu plus de retour pour la batterie é Ah, on n'entend plus la basse " Ces ré-
glages sont pourtant nécessaires pour une bonne prestation mais le décalage provoqué décou-
rage beaucoup de spectateurs. A moins d'être fortement motivé pour voir un groupe, la plupart 
vont voir plus loin. De plus, beaucoup de festivaliers ne veulent pas arriver trop tard et rater le 
début des concerts sur le site. Ce qui a été plusieurs fois le cas pour nous. 

 

 Comme je l'ai évoqué plus haut l'organisation, le son, n'ont pas la perfection de la 
grande scène ; Néanmoins ne croyez pas que les artistes qui passent au Off sont des musi-
ciens de "seconde zone". C'est un honneur pour eux d'avoir été sélectionnés et invités à chan-
ter dans les rues de Craponne/A. D'ailleurs certains d'entre eux ont, après avoir fait le Off, eu 
les honneurs de la Grande scène. Je ne citerai que Yanne Matis, Laurette Canyon, Eddy Ray 
Cooper  et bien s¾r é Mary & Co. D'autre ont fait des carri¯res plus quôhonorables comme Lilly 
West, Tennessee Stud ou Truck Stop Rule. Je ne parlerai pas des "groupes à géométrie va-
riable" leur nom ne change pas, leur talent non plus mais le banjo de Cricri (Christian Labonne) 
a accompagn® combien de groupes ces derni¯res ann®es ! ? Et puis, il y a certains groupes é 
Que sont devenus ? Arkansas, Tahiana, Alain de The Rocky Mountains a t'il rangé sa batterie 
?é et que dire de Annabel qui ®crit ¨ pr®sent des livres et fait très peu de concerts Elle a pour-
tant une voix exceptionnelle ; Elle reste une de mes artistes pr®f®r®es. Et tant d'autres é. Et 
puis il y a ceux qu'on admire au Off et dont on se dit quôils ne feraient pas "tache" sur la grande 
scène. Je pense à Union Spirit qui était dans les rues de Craponne en 2016. Etant un simple 
spectateur sans réelle compétence musicale j'avoue que ce choix de nom est plus dicté par 
"coup de cîur" pour ce groupe dynamique qui joue une musique de qualit® ne s'adressant pas 
seulement aux danseurs mais également aux amateurs de Musique Country. 

 

 Vous faites peut être partie de ces festivaliers qui, le vendredi garent leur voiture une 
bonne fois pour toute sur le camping et qui vivez les trois jours sur le site.Je ne vous le repro-
cherai pas mais le marché du samedi matin, la messe, animée par un artiste du festival et le 
festival Off font partie intégrante de l'évènement incontournable que représente Le Country Fes-
tival de Craponne sur Arzon.  
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  GOODBYE AMIGOS FROM ROCKINCHER   

par Daniel pour le groupe Rockincher 

 
Ca y est, l'été se termine et l'automne va doucement emmener Rockincher vers la fin de son 
aventure: après 25 ans d'existence, nous allons descendre du bus et laisser continuer la route 
aux autres groupes, en leur souhaitant un bon chemin et un long voyage. 
 
De notre côté, nous ne sommes plus en phase avec la scène actuelle très line dance et organi-
sée "bal", et elle-même n'étant pas très demandeuse de Rockincher, il est temps de passer à 
autre chose et de laisser les nouveaux projets prendre leur envol. 

 
Nous avons passé beaucoup 
de bon temps dans cet envi-
ronnement, certes beaucoup 
plus excitant dans les années 
2000-2010 je dois le confes-
ser, et en ce sens je suis tota-
lement en accord avec Bruno 
Gadau et son article dans le 
N°100, mon ressenti est exac-
tement le même, comme quoi 
musiciens et danseurs peu-
vent se comprendre parfaite-
ment et se délecter des 
mêmes choses ! 

 
Comme lui aussi, nous avons fait de très belles rencontres, d'autres plus "pittoresques" ou par-
fois carrément "hors phase", nous avons essayé de ne juger personne, d'être disponibles, 
humbles et courtois, nous espérons laisser une image de bonne humeur, de plaisir partagé et 
de Country Music aux tons et couleurs variés, un petit peu à l'écart de tous les pots communs 
qui réduisent tant cette magnifique musique. 
 
Enfin nous sommes très reconnaissant à tous ceux qui nous ont fait confiance, qui nous ont 
aid®s dans ce long chemin, ¨ tous ceux qui îuvrent pour que cette culture vive dans le spec-
tacle vivant, et en ce sens, merci à tout le team CWB: je prends toujours un grand plaisir à vous 
lire, et les passages radios ont toujours été pour moi un évènement, moi qui ai 57 ans et qui ai 
été berçé par mon "transistor" et mon "radio cassette" lors de ma jeune période! Longue vie et 
beaucoup de plaisir à vous aussi.  
 

COUNTRY NIGHT GSTAAD 2017 

par Jacques « RockinôBoy » Dufour 

 
8 et 9 septembre 

Le vieil adage voulant que les absents ont bien tort ne pouvait mieux sôappliquer que pour cette 

édition 2017 de la fameuse Country Night de Gstaad.  

En effet le slogan choisi cette année par les organisateurs était judicieusement « Back To The 

Roots ». Histoire de rendre cet évènement à son public fidèle qui par le passé a applaudi Buck 

Owens, George Jones, Loretta Lynn, Tammy Wynette, Randy Travis, Ricky Skaggs, Vince Gill, 

Emmylou, Holly Dunn ou Patty Loveless.  
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Les tentatives dôaborder la country-pop avec Lady Antebellum ou Brett Eldredge récemment 

sôadressent-elles au même public ? Toujours est-il que les quatre stars de cette 29ème édition 

ont ®t® choisies pour correspondre aux go¾ts dôun public adulte et amateur de lôesprit tradition-

nel de cette musique country. 

Certes, pour pleinement apprécier la musique tex-

mex et mariachi de Stephanie Urbina-Jones il 

faut aimer son aspect hispanisant. La native de 

San Antonio, Texas, nous a offert un show exo-

tique avec notamment un Besame Mucho en es-

pagnol et un ou deux titres dans le style de la 

Bamba. Son Walking After Midnight en version 

mariachi môa laiss® dubitatif et jôai mieux appr®ci® 

sa reprise rapide de You Ainôt Woman Enough To 

Take My Man de Loretta Lynn. Ses douze chan-

sons étaient bien variées en style. Elle est dotée 

dôune voix puissante et surtout elle est très sou-

riante. Un ami rencontr® devant la sc¯ne môa con-

fi® quôil ®tait tr¯s heureux de la voir dans de meil-

leures conditions quô¨ Craponne o½ son passage 

avait été gâté par un orage. Une petite « standing 

ovation » pour le rappel, mais un show réussi. 

(Photo Roger Moreira) 

Un prof de danse Lyonnais crois® dans la foule môa avou® °tre venu pour d®couvrir Mo Pitney. 

Jôen connais dôautres. Ce jeune homme de seulement 24 ans, originaire de lôIllinois, et aux al-

lures de collégien, aussi mince quôun grimpeur du Tour de France, a fait na´tre une lueur 

dôespoir il y a deux ans aupr¯s de tous ceux qui pensaient que la country traditionnelle avait 

définitivement quitté Nashville.  

En effet sa fameuse chanson Country était des 

plus classiquementé country, et brillait soudai-

nement telle une p®pite dôor pos®e sur le charbon 

noir de la nashpop. Certes, son succès fût plus 

confidentiel ¨ Music City quôen Europe o½ il fait 

presque figure du « messi sauveur de la vraie 

country music ». Ils sont cinq sur scène pour 

lôentourer, dont un pedal steel guitariste omnipré-

sent sur tous les titres. Sa prestation de quinze 

chansons fût une leçon de country music clas-

sique avec une alternance de ballades et de hon-

ky tonk dont son excellent I Met Merle Haggard 

Today. Parmi ses reprises on notera un vieux titre 

de Ray Price qui offrit un n°1 à Ronnie Milsap en 

1989 (Mo nô®tait pas n®) : Donôt You Ever Get Ti-

red Of Hurting Me, ainsi que le honky tonk Turn 

Me Loose, Set Me Free (Big City) de Merle Hag-

gard. Mo fit un tr¯s beau duo avec saé sîur Hol-

ly qui est sa choriste. 
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Sur I Go On LovinôYou.dôAlan Jackson. Si je vous dit quôelle a la voix dôun ange, je nôexag¯re 

pas. On a eu droit, bien sûr, à ses deux premiers simples Boy & Girl Thing et Country en dernier 

titre avant le rappel, et côest devant un public debout que Mo interpr®ta son dernier succ¯s 

Everywhere. Mo Pitney ne sera sans doute jamais une star à Nashville, mais cette toute pre-

mière prestation européenne ne sera certainement pas sans lendemain. 

Les amateurs de bluegrass pouvaient-il rêver 

mieux que le retour de Rhonda Vincent & the 

Rage ? 23 ans après sa première apparition 

(1994) et 10 ans après la dernière revoici la 

chanteuse/mandoliniste aussi fringante que ja-

mais et entourée de son équipe de « killers », 

Hunter Berry (fiddle), Brent Burke (dobro), 

Mickey Harris (contrebasse), Aaron Mc Daris 

(banjo) et lô®poustouflant Josh Williams à la gui-

tare.  

Un show brillant et sans temps mort qui nous 

offrit quelques instrumentaux rapides, deux ou 

trois ballades comme When The Grass Grows 

Over Me de George Jones, pas mal de reprises 

comme le rapide DrivinôNails In My Coffin (Er-

nest Tubb), Back On My Mind Again (Ronnie 

Milsap) et bien s¾r lôincontournable Mule Skin-

ner Blues.  

Prestation démente à la guitare acoustique de Josh Williams qui chanta un bluegrass rapide 

dont le titre doit être Railroad Train ou Freeborn Man (les spécialistes reconnaitront). Rhonda fit 

un duo avec sa fille Sally Berry qui nô®tait sans doute pas n®e lors de la première visite helvé-

tique de sa mère.  

Sally nous offrit dans la foul®e une fort belle reprise de Mary Did You Know. Pour lôanecdote 

Rhonda nous confia que lorsque sa fille était encore gamine elle lui demanda si elle voulait pra-

tiquer un sport comme le basket ou le soft ball. Sally lui répliqua : « Maman, jôai le bluegrass 

dans mes veines è. Depuis elle partage la sc¯ne avec sa m¯re. Bon, on se rend compte quôelle 

ne pratique aucun sport mais côest s¾rement pour le b®n®fice dôune riche carri¯re musicale. Et 

côest face ¨ une ç standing ovation » bien méritée que les sept musiciens se retirèrent après 

leRocky Top exécuté en rappel. 

Il appartenait à Mark Chesnutt de clore cette édition 2017. Il fût sans doute le plus classique 

des néo-traditionalistes des ann®es 90 et sa carri¯re f¾t ponctu®e de huit nÁ1. Gstaad lôaccueilli 

une première fois en 1999 vers la fin de sa période commerciale puis en 2003 en trio avec Joe 

Diffie et Tracy Lawrence. Les grands succès ont défilé comme Too Cold At Home, son premier 

hit en 1990, Brother Juke Box, son premier nÁ1, Rollinô With The Flow, Itôs A Little Too Late ou 

encore Bubba Shot The Juke Box, son rappel. Une alternance de ballades et de solides honky-

tonk, dont une reprise de George Jones ainsi que Iôm A One Woman Man présenté également 

comme un titre de Jones alors que lôoriginal est de Johnny Horton. Chesnutt puisa aussi dans 

son dernier album (2016) dont lôexcellent honky-tonk rapide Iôve Got A Quarter In My Pocket.  

 

 




